Dénonciation de [ 'es',bm’t de¢ boi¢
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] ai vu ton ami, jai vu Lon amie ;
Mérante et Roca ; vous nétiez point trois.
Fils, ile ont produit une épidémie

De baicere parmi lee nids de mon bois.

Ile étaient contents, le dinble memporte !
Tu nétaic point 8. Je lec regardais.
Jadic on trompait Jupin de la corte ;

Car parfoic un dieu peut étre un dadais.

Moi je cuic tréc laid, jai [€paule haute,
Mais, bah ! Quand je peux, je rie de bon coeur.
Chacun a ca part ; on plane, je caute ;

Vous étec lec beaux, je suic le moqueur.



Quand le ciel charmant ce mire & la cource,
Quand lec autrec ont [Ame et le baicer,
Faire la grimace ect une reccource.

Neétant pac heureux, il faut ¢amucer.

Je doic t avertir quun boic couvent couvre
De¢ détaile, piquant pour Brantome et Grimm,
Que les yeux cont faits pour quon les entrouvre,

Fils, et quune abeence ect un intérim.

Un coeur parfois trompe et ce décabonne.
Qui veille a raicon. Die, ce grand Bréguet,
Fit (& confiance, et, la trouvant bonne,

(améliora par un peu de guet.

Tu ceraic marmotte ou [un de¢ Quarante

Que tu ne pourraic dormir mieux que ¢a



Pendant que Roca courit & Mérante,

Pendant que Mérante embracce Rosa.

Vietor Hugo (1802-1585)



